
SOLENNITE DU CHRIST, ROI DE L’UNIVERS 
24/11/2024 – année B 

 
Frères et sœurs, 

 

La solennité de ce dernier dimanche de l’année liturgique est relativement récente puisqu’elle remonte à 1925 
donc cela fera 100 ans l’année prochaine ! 
Le Souverain Pontife d’alors, le Pape Pie XI a voulu répondre par cette fête au communisme athée en Russie, à 
la montée des tensions d’alors au Mexique, ainsi qu’à la progression du laïcisme radical dans les sociétés 
démocratiques occidentales... 
Au début de son Encyclique « Quas Primas » 1, il fit le constat : 
- que le débordement de maux sur l'univers provenait de ce que la plupart des hommes avaient écarté Jésus-
Christ et sa loi très sainte des habitudes de leur vie individuelle aussi bien que de leur vie familiale et de leur vie 
publique ;  
- Et il affirma que jamais ne pourrait luire une ferme espérance de paix durable entre les peuples tant que les 
individus et les nations refuseraient de reconnaître et de proclamer la souveraineté de Notre Sauveur.  
 

Fut-ce une vision prophétique ? 
 

En tout cas, l’objet de notre prière aujourd’hui est bien de demander à Dieu que toute la création reconnaisse 
sa puissance et le glorifie sans fin. 
 

Mais que devons nous comprendre par reconnaître et proclamer la souveraineté de Notre Sauveur ? 
 

Sa souveraineté - nous venons de l’entendre dans l’Évangile - est une royauté qui ne vient pas de ce monde et 
qui a comme élément principal celui de faire régner la vérité. 
 

Saint Jean nous aide à comprendre cela à travers ce court extrait de la passion de Notre Seigneur que nous 
venons d’entendre et qui nous a placé une nouvelle fois devant ce dialogue tragique entre le gouverneur Ponce 
Pilate, envoyé en Palestine pour faire régner l’empire romain et le Christ envoyé par le Père pour faire régner 
l’amour de son Père2 en rendant témoignage à la vérité... 
 

Ce dialogue, nous le savons a malheureusement conduit Ponce Pilate à rejeter le Christ, Lui, le Chemin, le 
Chemin, la Vérité et la Vie. 
Ce gouverneur romain l’a condamné en s’en remettant au peuple afin que soit décidé par la majorité qui de 
Barabbas ou de Jésus méritait la mort...  
Oui, hélas, 3 fois hélas ! la foule – et nous par nos péchés – nous avons décidé la mort de Notre Seigneur…  
Jésus eut donc pour trône la croix et pour couronne une couronne d’épines...  
 

Cependant, et c’est ce qui nous réjouit en cette solennité, malgré cela, la vérité sur qui est Jésus n’a pu être 
étouffée et n’est pas « étouffable » !  
C’est pourquoi la vérité sur qui est vraiment Jésus a commencé, aussitôt après sa mort, à être proclamée pour 
ne plus s’arrêter ; et c’est le motif de la joie de la solennité de ce Dimanche : le Christ est bien le Roi de 
l’univers, le Sauveur du monde ! 
Notons au passage que le 1er confesseur de cette vérité après la mort de Jésus fut ce soldat gaulois de l’empire 
romain qui avait donné le coup de lance dans le Cœur de Jésus pour s’assurer qu’Il était bien mort : Vraiment 
cet homme était fils de Dieu s’écria-t-il !...  
Cœur Sacré de Jésus, nous avons confiance en vous ! ayez pitié de nous ! nous vous aimons ! 
Que le Christ soit Roi de l’univers, c’est une vérité fondamentale que Pilate n’avait osé confesser… 
Une vérité que nous voulons confesser une nouvelle fois aujourd’hui ! 
Une vérité que 2000 ans d’histoire n’ont pu faire taire. 

 
1 Encyclique Quas primas Pie XI, n° 1 
2 Cf. Pape François, audience générale du 14/11/2010 



Oui, en mourant sur la Croix, le Christ est devenu le Sauveur du monde ! C’est Lui, le vrai Roi ! Plus encore que 
le roi des Juifs, comme cela fut écrit sur ordre de Pilate, Il est le Roi de l’univers ! Celui dont le Règne n’aura pas 
de fin, règne de vérité, de justice et de paix3… règne de vérité… ! 
 

Un règne que nous voulons voir toujours plus s’établie en nous et autour de nous ! 
 

Dans le catéchisme de l’Eglise catholique4, il nous est rappelé que « le disciple du Christ accepte de " vivre dans 
la vérité ", c’est-à-dire dans la simplicité d’une vie conforme à l’exemple du Seigneur et demeurant dans sa 
Vérité. » 
Il développe cela en expliquant : « Devant Pilate le Christ proclame qu’il est " venu dans le monde pour rendre 
témoignage à la vérité ". Le chrétien n’a pas à " rougir de rendre témoignage au Seigneur ". Dans les situations 
qui demandent l’attestation de la foi, le chrétien doit la professer sans équivoque... 
 

Le disciple n’étant pas au dessus de son maître, il est normal que ce service du témoignage rendu à la vérité 
rencontre des oppositions en nous et autour de nous, mais cela ne doit pas nous faire « rougir » ! 
Si l’on pouvait dire de nous ce que le Seigneur dit de Nathanaël : "Voici un véritable fils d'Israël, un homme qui 
ne sait pas mentir" 5 
 

Être « serviteurs de la vérité », exhortait le Pape saint Paul VI 6! 
Être « coopérateur de la vérité », était la devise épiscopale de Benoit XVI ! 
« Dire toujours vrai » proclame la devise des louveteaux et louvettes. 
 

Bien sûr, servir la vérité, cela commence par fuir le mensonge et tout son cortège de nuisance que sont la 
calomnie, la médisance, le faux témoignage, le jugement téméraire... 
Et … le bavardage… nous dit le Pape François dans une audience du début de son Pontificat où il fit référence à 
l’Évangile d’aujourd’hui ! 
Je vous le cite : 
Que signifie dire la vérité ? Cela signifie-t-il être sincères ? Ou bien être exacts ?  
En réalité, cela ne suffit pas, parce qu’on peut être dans l’erreur avec sincérité, ou alors on peut être précis dans 
le détail, mais ne pas saisir le sens de l’ensemble. Parfois, nous nous justifions en disant : « Mais j’ai dit ce que je 
ressentais ! ». Oui, mais tu as absolutisé ton point de vue. Ou bien : « J’ai seulement dit la vérité ! ». C’est 
possible, mais tu as révélé des faits personnels ou réservés. 
Combien de bavardages détruisent la communion en étant inopportuns ou par manque de délicatesse ! 
D’ailleurs, les bavardages tuent et c’est ce que dit l’apôtre Jacques dans sa lettre. Le bavard, la bavarde sont des 
gens qui tuent : ils tuent les autres, parce que la langue tue comme un couteau. Faites attention ! Un bavard ou 
une bavarde est un terroriste, car avec sa langue il lance une bombe et s’en va tranquillement, mais ce qui est 
dit à travers cette bombe lancée détruit la réputation d’autrui.  
Il ne faut pas oublier : bavarder, c’est tuer. 
 

Dire la vérité, servir la vérité, dire toujours vrai… 
 

Dans une interview de Benoit XVI fait par un journaliste allemand dont je vous ai déjà parlé dimanche dernier le 
Souverain Pontife d’alors fit état que cela devient de plus en plus difficile de servir la vérité, en particulier en 
raison d’un « grand combat engagé par la laïcité contre le christianisme ».  
Et Benoit XVI d’expliquer : 
Une nouvelle intolérance se répand, c'est tout à fait manifeste. Il y a des critères de pensée bien rodés qui 
doivent être imposés à tous. On les répand ensuite sous le nom de tolérance négative.  
Par exemple, quand on dit qu'à cause de la tolérance négative, il ne doit pas y avoir de crucifix dans les 
bâtiments publics. Au fond, c'est la suppression de la tolérance que nous vivons ainsi, car il s'agit de refuser à la 
religion, à la foi catholique, le droit de s'exprimer de manière visible.  

 
3 Cf. Préface eucharistique de la messe. 
4 C.E.C n° 2471 
5 Jn 1, 47 
6 Encyclique Evangelii nunitandi, Paul VI, n° 78. 



Entre parenthèse, ce qui est impressionnant, c’est de voir que parfois même les catholiques s’auto-censurent ! 
et vont jusqu’à épouser ces thèses consistant à cantonner la foi au domaine de la sphère privée, à s’interdire de 
témoigner par une notion dévoyée de la tolérance. 
 

Le Souverain Pontife continua dans cet entretien de 2010 : 
Quand, par exemple, au nom de la non-discrimination, on veut forcer l'Église catholique à modifier sa position 
sur l'homosexualité ou l'ordination des femmes, cela veut dire qu'elle ne peut plus vivre sa propre identité […]  
Qu'au nom de la tolérance la tolérance soit abolie, c'est une menace réelle, et c'est à elle que nous faisons face. 
Le danger, c'est que la raison - ce que l'on appelle la raison occidentale - affirme qu'elle a réellement découvert 
ce qui est juste et élève une prétention totalitaire qui est ennemie de la liberté. Je crois que nous devons 
dénoncer très énergiquement ce danger. Personne n'est forcé d'être chrétien. Mais personne ne doit être forcé 
de devoir vivre la « nouvelle religion » comme la seule déterminante, celle qui engage l'humanité tout entière.  
 

Frères et sœurs,  
 

Dimanche dernier l’Évangile évoquait les signes de la fin des temps.  
Le Catéchisme de l’Église catholique en a listé quelques-uns. 
Je vous en lis quelques lignes 7: 
Avant l’avènement du Christ, l’Église doit passer par une épreuve finale qui ébranlera la foi de nombreux 
croyants. La persécution qui accompagne son pèlerinage sur la terre dévoilera le " mystère d’iniquité " sous la 
forme d’une imposture religieuse apportant aux hommes une solution apparente à leurs problèmes au prix de 
l’apostasie de la vérité.  
 

Rechercher la vérité, servir la vérité, témoigner de la vérité, c’est-à-dire du Christ venu dans le monde pour 
rendre témoignage à la vérité, telle est la mission urgente que le Seigneur nous confie afin qu’Il règne contre 
vents et marées, alors que se déchaînent de fait ceux qui précisément à la suite de Satan ne veulent pas qu’Il 
règne ! 
 

Puissions-nous donc ne pas " rougir de rendre témoignage au Seigneur " et dans les situations qui demandent 
l’attestation de la foi, la professer sans équivoque... 
 

Chers frères et sœurs, 
 

Parce que pour venir dans le monde rendre témoignage à la Vérité, Notre Seigneur est passé par la Très Sainte 
et Immaculée Vierge Marie. 
Puissions-nous trouver auprès d’elle soutien et lumière pour vivre en vérité, dans la vérité et être serviteurs, 
coopérateurs de la vérité ! 
 

Qu’elle nous aide, Reine du Ciel et trône de la Sagesse, à rendre témoignage à la vérité dans ce monde où le 
Seigneur nous envoie afin qu’Il règne ! 
 

Christus vincit ! Christus Regnat ! Christus imperat ! 
 

 
7 C.E.C n° 675 



PRIERE UNIVERSELLE 
Année B – 23/11/2024 

 
 
 
 
 
 
Prions pour la Sainte Eglise de Dieu. 
Supplions le Seigneur de soutenir de son Esprit Saint les membres de son Eglise afin que dans les situations 
qui demandent l’attestation de la foi, nous la profession sans rougir et sans équivoque. 
 
 
Prions pour la Paix dans le monde, en particulier en Terre Sainte. 
Supplions le Seigneur d’étendre son règne de justice et de paix en éclairant et guidant les responsables des 
nations afin qu’ils reconnaissant qu’en plaçant leur pouvoir sous sa bénédiction, ils en accompliront que 
mieux leur mission. 
 
 
Prions pour tous ceux qui connaissent la souffrance physique, morale ou spirituelle. 
Supplions notre Sauveur qui a eu pour trône ici-bas le Gibet de la Croix de les soutenir afin qu’ils puissent 
connaître la consolation de sa présence et de sa grâce et parvenir à partager sa Gloire. 
 
 
Prions enfin les uns pour les autres.  
Offrons à Dieu notre action de grâce pour l’année liturgique écoulée. 
Supplions également le Seigneur de nous aider à grandir dans la foi afin de témoigner de la vérité pour 
étendre son Règne dans notre monde d’aujourd’hui. 
 


